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Diversité des pucerons des légumineuses alimentaires. Essais de lutte.
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Résumé :
L'objectif de cette étude est de réaliser l'inventaire des pucerons ainsi que leurs ennemis naturels (prédateurs et parasitoïdes) surdifférentes espèces de légumineuses alimentaires, la fève Vicia faba (variété Séville, Féverole et Histal ), le petit pois Pisumsativum ( variétés Utrillo, Merveille De Kelvedon, Rakaia et Onward), le pois chiche Cicer arietinum(variétés Flip 93/93 et Mexicaine), les lentilles Lens culinaris  (variétés Corail et Syrie),l'haricot Phasoelus vulgaris variété (MGT Nelson, Zemae et Djazera) et le Niébé  Vignaunguculata,dans la région de Nacria, (Boumerdes). L'inventaire réalisé durant les deux années 2018 et 2019 a permis de dresser une liste de 68 espèces de pucerons avec 29 espèces pour la fève (Séville : 21, Féverole : 20 et Histal 20), 44 espèces pour petit pois (Merveille de Kelvedone :27, Utrillo :28, Rakaia :16 et Onward :25), 38 espèces pour l'haricot ( Zema :17, Djazera :18, Nelson :21 et 20 espèces pour le Niébé), 34 espèces pour le pois chiche (Mexicaine :30 et Flip 93/93 :21) et 40 espèces pour les cultures de lentille( Syrie :29 et Corail :33). Les espèces d'aphides les plus dominants, sont A.fabae, M.rosae et R.padi. Durant l'année 2018 et 2019, 20 espèces prédatrices sont recensées sur les différentes cultures des légumineuses alimentaires étudiées. Pour les espèces prédatrices les plus capturées sont Syrphusrebisii et C.algeria. Afin de lutter contre les pucerons des essais de lutte par l'utilisation des extraits végétaux préparés à partir des poudres des feuilles de huit plantes aromatiques à savoir l'Origan, le romarin, le thym, la lavande, l'oranger, le citronnier, le pamplemoussier et clémentinier. Les extraits les plus toxiques causant une mortalité totale des individus d'A.fabaeaux doses  50% et 100% après 12 jours de traitement sont ceux d'O.floribundum et de R.officinalis ainsi que celui deC.maxima avec DL50 égales à 7,76%, 8,91% et 2% respectivement. Le screening phytochimique montre une très grande diversité en composés secondaires dans les feuilles des plantes testées comme les polyphénols, tanins (totaux, galliques, catichiques, saponosides, mucilages, sucres réducteurs, flavonoïdes, glucosides, amidon et des protéines, anthocyanes caroténoïdes .Les résultats du dosage des polyphénols montrent que les extraits méthanoliques des plantes testées contiennent des teneurs importantes en polyphénols qui varient entre 35,2 et 147.46 ug EAG/ml pour les Rutacéesdont  l'extrait de citronnier est le plus riche en polyphénols avec une concentration de 147.46ug EAG/ml. Les plantes testées de la famille des Lamiacées contiennent des teneurs très importantes en polyphénols qui varient entre 64,2 et 218,73 ug EAG/ml. Parmi les huit extraits testés le plus riche en polyphénols est celui d'O.O.floribundum avec une teneur de 218,73ug/ml.




